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3Ja Chanson ds la Vis

Dejä l'ombre du soir alourdit vos prunelles ;

La jeunesse dejä n'est qu'un reve lointain ;

Cependant, comme ä l'heure exquise du matin,
Votre cceur bat encore et s'ouvre comme une aile.

Car vous sentez en vous, creatures charnelles,
Par un mysterieux. mais un sublime instinct,
Que vous avez regu cette part du destin :

Un etre perissable et des fins eternelles.

Et, collaborateurs du grand ceuvre de Dieu,
Sachant confusement que vous Iaissez un peu
De votre effort au long de la route suivie, —

Que vous ayez souffert, que vous ayez doute,
Mes freres, en est-il un seul qui n'ait chante,
En marchant ä la mort, la chanson de la vie

VIRGILE ROSSEL.
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